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inventé le broyeur de fourrage qui rend possible la mise 
au point de la technologie BMND. Cette machine 
composée d’un châssis, d’un moteur, d’une croix de 
transmission, d’un axe support de lames et marteaux, 
d’une trémie et d’une sortie du broyat, utilise comme 
sources d’énergie le courant électrique et le gasoil. 
Pour déterminer la valeur nutritive et la composition 
chimique du BMND et celle des ingrédients utilisés, 
plusieurs analyses ont été effectuées au laboratoire 
d’alimentation animale de l’INRAN, de l’Institut 
agronomique et vétérinaire Hassan-II (IAV) de  
Rabat au Maroc, et de l’Institut national de la 
recherche agronomique (INRA), en France.  
La qualité, du BMND a été évaluée à travers la  
mesure des résistances au choc (pour le transport)  
et à la désintégration des blocs par absorption d’eau 
(résistance à l’humidité). Enfin, des tests d’appétibilité 
des blocs conduits sur des ovins ont permis de mesurer 
leur efficacité alimentaire.
Le bloc multi-nutritionnel pour nourrir les herbivores 
(monogastriques et polygastriques) est fabriqué à base 
de fourrages broyés (pailles, fanes, paille et fanes,  
foin, coques, gousses des ligneux), de sous-produits 
agroindustriels (sons, tourteaux, grains, farines), de 
minéraux (calcaire, phosphate naturel, sel), de liants 
(gomme arabique, farine de manioc) et de vitamines. 
Les tests menés en milieu réel par le PPAAO, le 
C-DARMA et l’INRAN confirment que le BMND 
Au cours des campagnes 2011 et 2013, le déficit fourrager enregistré au Niger, de l’ordre de  
16 471 000 t et 6 708 832 t de matière sèche, a fait 
perdre au cheptel nigérien environ 2 725 427 têtes  
de bétail, toute espèce confondue, soit 13,51 % de 
l’effectif total. Les espèces ovines, caprines et bovines 
ont été les plus affectées avec des proportions 
respectives de 37,48 %, 33,06 % et 27,14 % de cette 
perte. Pire, cette crise pastorale consubstantielle à  
la crise alimentaire a entrainé la décapitalisation du 
cheptel avec comme conséquence un bradage (vente  
à vil prix d’environ 1 435 202 têtes d’animaux) qui a 
fortement réduit les revenus des éleveurs et impacté 
négativement leurs conditions de vie. C’est dans ce 
contexte que l’idée de mise au point de la technologie 
du bloc multi-nutritionnel densifié, un aliment pour le 
bétail simple à élaborer à l’aide d’équipements et de 
produits locaux, a vu le jour au Niger. 
La fabrication du bloc 
multi-nutritionnel densifié
Sur financement du Programme de productivité 
agricole en Afrique de l’Ouest (PPAAO), des 
spécialistes d’alimentation et de nutrition animale  
de l’Institut national de la recherche agronomique du 
Niger (INRAN), des cadres des services publics de 
l’élevage et du Centre de développement de l’artisanat 
agricole et du machinisme rural (C-DARMA) ont 
La technologie de bloc multi-nutritionnel densifié pour le bétail 
(BMNDB) a été concrétisée grâce à un financement conjoint 
de l’Organisation des Nations unies pour l’alimentation et 
l’agriculture (FAO) et de l’État du Niger. Elle a été imaginée 
en réaction à la série de crises pastorales que le Niger a 
connu depuis son indépendance, en particulier celle de 
2009–2010. La maîtrise de la fabrication du BMND est 
vivement souhaitée, car elle offre à la fois un moyen pour 
lutter contre l’insécurité alimentaire et pour améliorer les 
revenus des ménages.
Couverture Le projet a donné 
lieu à la création de plusieurs 
structures, notamment des 
micro-entreprises rurales de 
fabrication du BMND
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peut être préparé facilement dans les milieux ruraux et 
périurbains. Cela est d’autant plus intéressant qu’il n’y 
a aucun impact négatif majeur sur l’environnement :  
sa fabrication ne nécessite pas de coupe d’arbres et  
tout le fourrage utilisé est généralement réservé à 
l’alimentation des animaux.
Des résultats encourageants…
Plus de 200 broyeurs ont été placés dans les huit 
régions du Niger pour la fabrication du BMNDB avec 
l’appui de l’État nigérien et de projets et programmes 
de développement tels que le PPAAO. 405 personnes 
(215 femmes et 190 hommes) ont été formés sur la 
technologie des blocs multi-nutritionnels densifiés pour 
le bétail. Soixante-douze broyeurs ont été importés par 
le Benin (6), le Burkina (50), le Sénégal (10), le Mali (4) 
et la Mauritanie (2). Le PPAAO Niger a reçu les 
délégations composées de 98 producteurs et 
chercheurs du Ghana, Mali, Nigéria, Sénégal, 
Burkina, Togo et Bénin pour échanger sur l’utilisation 
du broyeur et la fabrication du BMND. Quatre 
missions ont par ailleurs été effectuées par le 
responsable de l’unité de fabrication C-DARMA,  
au Sénégal, pour le renforcement des capacités des 
utilisateurs des broyeurs.
Le projet a donné lieu à la création de plusieurs 
structures, notamment des micro-entreprises rurales 
de fabrication du BMND au sein de plusieurs 
groupements féminins, dont les deux plus importants 
sont celui du cinquième arrondissement de Niamey  
et celui de Matamèye. Dans ce cadre, la présidente  
du groupement de Matamèye a reçu en 2016 une 
distinction lors de la 7e édition du Trophée 
international de la femme active d’Afrique. Cinq 
groupements d’intérêt économique animés en majorité 
par des jeunes diplômés ont aussi été créés dans les 
régions de Dosso, Niamey, Maradi et Zinder. Le 
groupement « Nafa », le plus actif, est situé dans le  
5e arrondissement de la région de Niamey. Enfin, la 
micro-entreprise Salma, fondée et dirigée par une 
jeune femme, produit en moyenne 10 sacs de rations 
alimentaires à base de fourrages par jour 
(vendus 6 000 FCFA l’unité, soit un chiffre d’affaires de 
1,8 million FCFA par mois) et emploie cinq personnes 
à temps plein. Entre 2014 et 2017, 78 600 blocs 
multi-nutritionnels densifiés (BMND) ont été fabriqués 
grâce au broyeur pour des rations adaptées à 
l’alimentation des animaux. L’unité se vend en 
moyenne à 350 FCFA sur le marché soit un chiffre 
d’affaire d’environ 27,51 millions FCFA réalisé par  
les micro-entreprises rurales des deux groupements 
féminins et du groupement d’intérêt économique suivis 
par les services de l’élevage.
Cette innovation s’inscrit dans un 
contexte national où l’élevage intensif est 
pratiqué dans presque tous les ménages 
et où la demande en BMND est forte.
Les étapes de  
fabrication du BMND
La série d’images ci-dessus montre les différentes 
étapes de la fabrication du BMND. On voit d’abord 
des sacs contenant les matières à broyer, puis des 
prototypes de broyeur de tiges et des sacs contenant 
les tiges broyées. Le processus se poursuit avec le 
malaxage de tiges broyées avec les autres sous-
produits agroindustriels, les minéraux, les liants et 
les vitamines. C’est surtout à partir de cette étape 
que commence la formation à la technique de 
fabrication du bloc qui conduit à la confection des 
briquettes ainsi étiquetées. La dernière image 
montre un test d’appétibilité du BMND mené  
sur des caprins.
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Une démarche qui s’inscrit  
dans le temps
Les éléments cités ci-haut montrent que l’expérience 
est une réussite, mais aussi qu’elle a vocation à 
s’inscrire dans le temps, plusieurs facteurs militant 
pour la durabilité de la technologie de bloc multi-
nutritionnel densifié pour le bétail au Niger. Tout 
d’abord, les sessions de formation sur la mise au point 
de cette innovation se poursuivent dans toutes les 
régions du pays. Ensuite, elle s’inscrit dans un contexte 
national où l’élevage intensif est pratiqué dans presque 
tous les ménages et où la demande en BMND est forte. 
En outre, le projet a bénéficié dès le départ d’un 
important soutien politique. Les unités de fabrication 
du broyeur sont toutes locales ; elles sont implantées 
dans quatre régions du Niger. Les ressources 
nécessaires à la fabrication du BMND sont elles aussi 
disponibles localement. Enfin, le BMND est et 
demeure respectueux de l’environnement avec un 
impact négatif très mineur.
L’opération, qui visait au départ les éleveurs et 
associations d’éleveurs, a suscité l’intérêt des instituts 
de recherche et d’enseignement, des ONG et des 
services de vulgarisation, aussi bien au niveau national 
que sous-régional. Initiative des pouvoirs publics, 
lancée en réponse au déficit fourrager qui a causé la 
crise pastorale, le BMND constitue un moyen pour 
lutter contre l’insécurité alimentaire mais devient 
également une véritable activité génératrice de revenus 
et créatrice d’emploi, notamment pour une certaine 
catégorie de la population (les femmes et enfants 
ramasseurs de tiges).
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Les travaux de recherche d’un projet commissionné sur 
la « Mise au point des blocs multi nutritionnels densifiés 
de productions à base des ressources alimentaires 
locales » ont abouti à la mise au point de cinq formules 
dans l’embouche ovine. Les béliers nourris avec trois de 
ces formules ont réalisé les meilleures performances de 
croissance pondérale avec un gain de poids moyen de 
83 g sur une période de 75 jours. 
… mais des défis à relever
Si ces résultats sont encourageants, le processus de 
fabrication du BMND ne se fait pas sans difficulté.  
Des pannes du broyeur, qui peuvent durer plusieurs 
jours, voire des semaines, surviennent fréquemment.  
À la demande des utilisateurs, les unités de fabrication 
du broyeur ont donc envisagé la création de points de 
vente de pièces de rechange au niveau des chefs-lieux 
de communes où sont installés ces broyeurs. En outre, 
le coût relativement élevé du broyeur (de 350 000 à 
500 000 FCFA l’unité) par rapport au revenu moyen 
des producteurs et éleveurs rend son acquisition 
difficile. Seuls les gros opérateurs y ont facilement 
accès. Pour les autres, une mutualisation des efforts  
est nécessaire. À ce titre, les unités de fabrication ont 
imaginé l’évolution de la version thermique (qui a un 
coût de fonctionnement élevé) vers une version solaire, 
avec un coût d’entretien presque nul. Soulignons 
également la difficile conservation sur le long terme  
du BMND, qui peut être attaqué par les moisissures. 
Le sous-projet commissionné du PPAAO sur le 
BMND doit proposer des formules résistantes à  
cette moisissure. 
Ci-dessus Le bloc 
multi-nutritionnel pour 
nourrir les herbivores est 
fabriqué à base de fourrages 
broyés, de sous-produits 
agroindustriels, de minéraux, 
de liants et de vitamines
Cet article présente les résultats d’un des projets menés dans 
le cadre du processus « Capitalisation des expériences au 
service du développement rural », mis en œuvre par le CTA, 
la FAO et l’IICA avec le soutien financier du FIDA. 
http://experience-capitalization.cta.int 
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